
  



Le plumage des bergeronnettes : 

 

 Les bergeronnettes printanières qui viennent nicher dans nos régions ressemblent généralement à la 
photo de droite avec une tête gris clair et un sourcil blanc bien marqué, mais l’observation des oiseaux est 
une source inépuisable de surprises comme en témoigne la photo de droite prise il y a quelques jours à 
Saint-Lumine-de-Coutais. C’est une visiteuse inhabituelle et les spécialistes hésitent entre bergeronnette 
ibérique, italienne ou centre-atlantique.   

Cigogne maritime ? 

 

Anthony Oates nous a envoyé cette photo du Portugal avec ce nid de cigognes perché sur une falaise 
dominant l’Atlantique. 

 



Nids sur poteaux ENEDIS : 

Les nids construits par les cigognes sur les poteaux supportant les lignes ENEDIS de 20.000volts sont 
toujours problématiques. 

Un début de nid, un peu tardif,  au Pin a provoqué un déclenchement (court-circuit) sur la ligne. La cigogne 
était solitaire et a été priée de trouver un autre support pour éviter de s’électrocuter. 

 

 

 

 

 

A Prinquiau, les choses ont mal tourné. Un coup de vent a fait basculer le nid après la ponte et la nichée 
est détruite. Sans doute aurait-il fallu mettre des dispositifs pour dissuader les cigognes de revenir dès l’an 
dernier quand le nid avait été abandonné par ses occupants probablement en raison des dérangements 
occasionnés par les passages sur la route trop proche.  

Le nid était bien visible et la situation a ému tous ceux qui l’observaient régulièrement en passant. 

  

 

 

 

 

 



 

Ces dispositifs ne sont pas toujours efficaces, comme le montre cette photo. Les cigognes les ont utilisés 
pour consolider leur nid mais le risque d’électrocution demeure ! 

OBJECTIF CIGOGNE : 

Le site du parc de Brière où chacun peut suivre la nidification des cigognes retransmise par caméras 
rencontre un franc succès et le compteur affiche plus de 41.000 connexions. 

http://www.parc-naturel-briere.com/objectif-cigogne 

Sur le nid numéro 1, le premier poussin est né le 17 avril un peu après 14h. 



 

Un deuxième cigogneau est né dès le lendemain et le mâle adulte régurgite un amas de vers de terre sur 
lequel vont se jeter les poussins  

 

Les naissances se succèdent et le 22 avril la nichée est complète. Cinq cigogneaux ! Le dernier (à gauche 
entre les pattes de l’adulte) paraît bien plus petit que ses frères et sœurs. 

 



Même scénario sur le nid numéro 2 avec quelques jours de décalage : le premier poussin est né le 21 avril. 

 

Ils sont trois le 25 avril, 

 



 

Et quatre le 27 avril. La nichée en restera là, le cinquième œuf n’a pas donné de poussin. 

Sur les deux nids les parents se relaient et apportent des quantités d’écrevisses, parfois bien grosses pour 
les cigogneaux qui se jettent pourtant dessus avec voracité. Il faut faire vite, l’adulte récupère très vite la 
nourriture au fond du nid pour lui-même et tant pis pour celui qui n’a pas été assez vif pour avoir sa part. 

 

Le 30 avril les premières plumes apparaissent sur l’aîné du nid numéro1. Pas bien élégants ces 
poussins qui se serrent pour se tenir chaud ! 



Maintenant que les poussins grandissent, les images retransmises par les caméras sont plus intéressantes 
car les adultes sont souvent debout et les apports de nourriture fréquents. Ne manquez pas de jeter un 
coup d’œil de temps en temps.  

http://www.parc-naturel-briere.com/objectif-cigogne 

De notre côté nous continuerons de suivre l’évolution de ces deux nichées et je vous ferai part des 
moments intéressants dans les prochaines « petites nouvelles ». 

Et FNIB ? 

FNIB c’est la combinaison de la bague portée par la cigogne que nous avons équipée d’une balise 
GPS l’été dernier. Elle est toujours en Espagne en Estrémadure.  

Nous espérons que sa balise continuera d’émettre suffisamment longtemps pour avoir la chance 
de la voir revenir, sans doute l’an prochain. 

 

Cohabitation discrète : 

Pour finir voici une photo d’un nid occupé par les cigognes à l’étage supérieur mais qui semble 
avoir aussi d’autres habitants qui ont creusé des galeries entre les branches. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Jean-Yves Brié 


